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D I S C O V R S 

iVR.  LA  DEFF  AICTE 

dhs  HVGvENOTS  advenve 
!ex.dcïuin,mil  cinqcens  oftante 
huia,au  pays  & Comté  de  !a  haute 
marche:&  corne  Monfieur  de  Cha- 
ron,& autres  Capitaines,  les  ont 
afsiegez. 

Enfemble  le  nombre  des  mo  rts  ^ 
blccczc^ST'  deienn'^frij  onniers. 


A paris, 

Chezîavefue  François  Piumîor, 
demeurant  en  la  rué  o Arrl: 
M.  D.  L X X X V ï 1 î. 
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3BKEF  D1S(^0F%S  LA 

DEFFAICTE -D  E S HVGVENoTS 
adttem  au  pajs  ^ Comté  de  U haute 
marche  comme  Monjieur  Ch aron, 

QA  autres  C aptamesj.es  ont  aifjegei^y 


I la  France  euft  jamais  oc- 
cafion  defefiouir,  & s‘af- 
lèurerfur  la  main  forte, & 
^'U  toute  puiflance  de  noftre 
Dieu:  Ceft  maintenant, par  dcffus 
tout  autre  céps , qifellc  peut  cfperer, 
& fç  promettre  Fafsiftance  d'jceluv: 
Ayâcpar  finguliers  bcneficcscllé  pre- 
ferueedesemburches,yiolcces,  & op- 
prefsions , des  ennemis  de  Dieu  & de 
IbnEglifc,  Teîlcmentqueîon  pei  c 
direàbondroiô  , que  toutes  les  par- 
ties de  ce  Royaume , voire  la  moindre 
d'iceluy  ,nefçauroit,  qu'elle  neteilir 
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f.aO-jauoir  reflenty  les  cfre'frs  admira- 
oies  5 & qii’eile  ne  reçogneuft  en  Ton 
part  iciîlier  les  bénéfices  immenfes  de 
hoftre  Dieu, Les  vi(flbires'inrîgncsr& 
remarquables  obtenues  depuis  vn  an 
en  ça,  (ùr  leshereciques  & perturba-  • 
tcurs  du  repospublicên  rendentvn 
aneuré  refi'noignagc.-Entre  lefquelles 
celle n’eft  à obmettre, laquelle  eft  ce 
jours  derniers  aduenue  au  pays  '^8c 
Comté  de  la  haute  Marche  en  Limo- 
fin , félon  fuiuatc  le  progrès  de  l’hi- 
froire  qui  s’enfuit. 

Les  hérétiques  &opiniaftres  de  no- 
/ ftretèpsjonttoufiourscu  ce  propos 
rcfolu  & delibertCjde  rafeher  par  tous 
rnoycnsjvoyreraefmesau  perd  & dâ- 
ger  de  leurs  propres  vies,  à gafter  & 
infeâcr  toutle  corps  vniuerfel  delà 
France,  parlevenin  tant  contagieux 
dei’hcrefie.  Etpour  mieux  faciliter 
leurs  delTeins/e  font  tat  qu’il  ont  peu 
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i m mi  fcez  en  toutes  les  contrées, voire 
les  plus  Catholiques  du  Royaume:& 
principalement  audid  pays  de  Limo- 
fin,y  voyans  la  foy  bien  plantée,  & le 
zele  de  la  ReligionCatholique  y croi 
ftre,&  déplus  en  plus  s’augmcnter,Et 
n'y  pouuans  trouuer  d'accez  on  en- 
trée par  fubtilité,  ny  rufcquelcoque, 
ont  eu  recours  aux  armes,  pour , par 
force,  s y introduircrce  qu'ils  n’ont  ia- 
mais  peu  faire , tant  ils  ont  trouué  de 
difficulté,  &de  refiftence, ayans  efté 
fouuentesfois  repouficz,&:  honteufe  • 
ment  dechaflfez. 

Mais  comme  ce  font  gens  dcfefpc- 
rez,&  conduids  par  lelprit  de  Sathan, 
fy  n’ont  ils  toutefois  delaiifé  ces  iours 
pafieZjas’airembleràfiiindleand’An 
gcly,iufquesaunombredcfix  à fept 
cens  bien  armez , ayâs  la  plufpart  cui- 
rafles,&  moufquets, conduids  pat  les 
capitaines,  les  Boryes,Foureft  vielle, 
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celle,&  ne  peurent  fi  toft  les  h 
prcdre  les  armes, qu’ils  n’eufiei 
plufieurs  petardsj&iâucifleSjtT 
vne  tour  de  ladicle  ville,  & en 
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Piedmontoys,Ligivon,& plufieurs  au 
tfes,tous  Capitaines  du  Roy  de  Na- 
uarre,reroIuz  de  mourir  pourrexccu- 
tion  dcleurmefchante  & pernicieule 
deliberation,àla  furprife  de  quelque 
ville  & place  forte.Et  de  faid  s’eftans 
acheminez  iulques  en  la  Marche.  Et 
ayans  faid  dfx  fept  Üeuësd’vne  traite, 
vindrcntle  Vendredy  aufoyr  dixief- 
me  iour  du  moy  s de  Iuin,pres  la  ville 
d’Aün,commeIeur  eftant  laplus 
pre,pour  affubicdir,pillcr , & ru 
tout  le  pays,à  raifon  de  la  com.m 
du  lieu,eftant  ladidc ville feituee au 
milieu  de  tout  ledidpays.  Et  a 
delailfc  leurs  cheuaux, quelque  cart 
lieucloingdelaviIIe,firenttanr,qu’ils 
paruindrét  iufques  aux  murailles  d'i- 
& ne  peurent  fi  toft  les  habitans 
armes,qu’ilsn’euftent  auec 
)etards,&iâucifles,mis  à bas 

efine 


Kn,p5  pôle  I-eÊala*  en  trois  ouqoa 

treendroiasdïccIteCequiducom- 

mencen]  ent,&  non  fans  canfc.efpou- 

uantatcllementlesl,abitans,(quine 

fçauroyent  cftre  tout  au  plus  quatre 
vingts  hommes  dedeffence)nu-ils  pi 
foient,que  la  ville  fuft  prinfe,  attend,, 
mefiîics  que  c'eftoit  enuirp  l’heurs  de 

minmd:.  Ceneantrnoins  neperdans 
couragj;,  eftanttousvnys,&refoIuz 
de  perdre  la  vie,  pour  la  iufte  defenfe 
de  leur  ville, & coferuation  deleur  re- 
ligion,voyansquelVn  des  plus  bra- 
uescapitaincs  deleurs  ennemys,noin 

nieFoureft-Vielle,(quiauoitprinsau 

fTAîCrvM  _.!1f 


VXW1V.11C5  dr[inciciie$,propres 
iurprifes  de  forcs,tirees  de  S.  leâ d*A 

gelypoy  eeft  elFea,)auoitcomm 

bien  induiftace faire, drelTc  encei 

tainendtoiai-eralade,&,amont 

bien  auant,auec  la  rondaelie,&  le  co 
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teUts , le  renuerfcrent  auec  fi  grande 
force, & violence, que  fes  foldats,  qui 
pour  fcn  grand  couragerauoyét  fur- 
nommé  bon  coeur,  cogneurent  lors, 
qu’il  auoit'trouué  des  gensbeaucoup 

plus  courageux, lefquels  auec  fa  vie, 

luyfirent  perdre  dupremier  coup  ion 
furnom.  Peu  apres  Icfdids  habitans, 
nonobftantles  eflforts  impétueux  de 
leurs  ennemis, rcmparerent  la  breche 
& ayant  efté  aifaillis , par  plufieurs  St 
diuerfes  fois, toute  la  nuics',  & durant 
fix  heureux  & plus, fe  défendirent  jl 

vaillâment,qu*i!sr’emportcrentrho- 

neur , & triumpher  ent  de  leurs  cnne- 
mys;  defquels  il  en  demeura  fur  la  pla 
ceVix  ou  fept  vingt  feulement  , auec 
toutes  leurs  armes  & defpouilles,& 
fuifét  efté  tous  deffaits  & mis  a mort, 
par  ceux  de  ladite  ville  d' Aün,mrques 
a vn , n’euft  cftcl’ôbfcurité  de  la  nuit, 

& certaines  murailles  de  iardins,  près 

de  lad i- 


de  kdiçevilkjdefqueUcs  iîsfe  fèruoiet 
pour  rempart.  Le  refte  deleur  com- 
pagnie fc  retira  haftiuement,Ie  lendc 
main  matin  iour  de  Samedy  au  lieu  & 
bourg  de  S.Hirys,loing  d'vne  grande 
lieüc  de  ladite  ville  d’Aün , où  elle  fe- 
iourna  tout  ledit  iour.  Et  efl:  à noter 
que  par  la  grâce  (Je  D icu,perfon  ne  de 
iadiâc ville  ne  fuftblecé  ny  aucune- 
ment ofFcnfé/ors  vn  feul  foldat,qui  y 
fufttué:  ne  furent  aulsi  ceux  de  ladite 
viîlc  fi  inhumains , qu’ils  ne  fiflent  en- 
terrer le  lendemain,  les  corps  de  ceux 
qui  auoiet  elle  tuez  de  leurs  ennemis. 
Voyla,quâtà  ceux  delà  ville,  lefqucis 
refifterentlî  virilement  à leurs  dits  en 
nemis,  que  l’on  peut  dire  attendu  le 
trclgrand  effort  d*iceux,en  gradnom- 
bre  &bien  armerdoinâ;la  rage  St  fu- 
rie qui  les  conduifpit,ayans  tous  iuge 
kruin  etotalc  de  ladiifte  ville , eu  cf- 
gard  d’autre  cofte,  au  petit  nombre 
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des  habîtans  dicelîe non  agitmisj 
«“ayanE  oncqîics  auparaulc  fouftcnu 
vn  fetil  aiïaaît  , deipoufueuzde  Ca- 
pitairies  , & qui  plus  eft  prinsà  Km- 
pourl’cu  3 & nêantmoins  fi  furieufè- 
ment  aflaiiti-s,  ronpcut  dire(difiie)fè- 
îon  îcsanticKS  Romains,  quela  force 
dbne  vilIcjOu  dVneàrmçeneconfifte 
en  grâd  nombre  de  foîdats,  en  arines 
fumpiùeüx,,ny  en  quantité  de  bons 
ïbeuaiiXjaîns  en  la  feule  fofcc,  genc- 
rGfîté,&  magnanimité  des  eombat- 
sansrdc  laquelle  vertu  les  babîtans  de 
ladite  ville  eftàns  douez, fepcuuenc 
vanter  de  ce, qu'ils  laifleront  & tranf^ 
m ettront  à leur  pofterit'é, la  mémoire 
d'vn  aâe  fi  généreux  & infigne  , & 
peuuent  direà  bon  drbir,aucccebra- 
ue  Capitaine  des  Romains  CamiHc, 
quils  ont  retenu , & conferué leur  îi- 
bert  é & R eligion,  auec  le  fer , &QQn 
auecl'cr.  Qiie  refte  ilmaintcnât,fo,rs 


iqucde  vüyrîa  fin  de  ccs'meîcîia»s,  82 
malheureux  hérétiques, îcfquels  ayâs 
feiourae  tout  îeSamed  / vn  ziefoe  d u- 
diânioys,audk  bourg  cieS.Hyrrs,par , 
ty  rent  de  là  îe  Dimenche  cuydans  fe 
fauuer:mais  ils  ne  furrut  gueres  loir  g 
qu  lis  ne  fuireRt,a,ufsitGa  pourïliiuîs 
par  la  nobleffc , & eam  mu  lîc  du  pays 
tant  de  îadide  ville  d’A  îi  a ,qive  des  vil 
le  eirconuoilîneSjàfçâuoirjGueretjîe 
Baflo,Feïerin,&  chencrailles,&r  qyas 
elle  ioinps  en  vn  bourg  nom  e la  Chap 


peî.eTalîefe;r,,diltant  dequatre 
de'iadiae  vilîedMtün,iîs  fureur  bra- 


U cment  chargez , & v 
en  pièces , par  le 
efpeeS  jdes  Si  eu  rs  de  Ch 

chc-Erm6d,dek  Ville- neufiiCs 


Priech-,  capkaint  Merigot  & ai’.ms, 
tellemenc  qu  il  en  dcziicnra  pu.v  s;e 
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nt  furfa  place eütr-eeJJtrcs  îe ■ 

e'TicdmonrovSj'Ontrele  grand 
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désbïecez. 

Et  lefquèls  perdireut  du  moins,  deux 
àtrois  censcheuauxjcinquanteônfoi 
Xante  cuirafles,grand  quantité  de  rô- 
daches,rndufquéts , petars , & autres 
armes.Puis  rompus , & mis  en  route 
furent  contraints  fè  ranger,  ik  barri 
caderdans  le  bourg  de  Pontarrio 
îiiftant  de  deux  lieuesdudit  bourg 
la  Chapelle, ou  ils  furent  afiiegez  pair 
ledit  i’ieur  de  Charron;,&  autres  def 
fufdids,  auec  les  compagnies  des  Ca- 
pitaines,Profie, & la  Feulie,qui  iè  bar 
ficadercnt  pied  à pied  d'euic , &lcs 
tindrentafsiegez  durant  trois  iours, 
a fçauoir  ledid  four  de  Diroenche, 
Lündy,&  Mardy  enfiiyuans:  Et  n’y 
euft  à !a  pourfuitc  & charged’iceux 
perfonne  tué  du  cofié  des  gentils- 
hommes , & commune  dudit  pays, 
fors  le  fieur  de  S.Pri,ech  auec  deux  ou 
trois  foldatsfeuîemérfoy  mcfme  aijcû 


bJecé^oris le  Sieur  de  Piedgut  & ledit 
Capitaine  Mcrigot.Ç^and  à leurfiiits 
ennemis  ne  pouuans  plus  tenir  dans 
ledit bourgdepontarrion,{e  rendi- 
rentfur lefoir dudit iour  du  Mardy, 
i^furcntpargi-andehumanitérecèus 
a compofition:  & de  fix  àfeptcens, 
qu’ils  elloient  ne  le  trouuerent  que 
deux  cens  tout  au  plus,  le  refte  ayant 
fefté  mis  enronte,pârricd’iceuxble- 
eczj&'Ia  plus  grand  part  occis  & mis 
à mort.'Tellcmcnt  qu’ils  s'en  allèrent 
auec  ce  petit  nombre, ayans  tous  la 
mefehe  efteinde,lans  battre  le  tam- 
bour,& ce  auec  proteftatioh  , & fer- 
ment dé  h'entrer,&  ne  porter  iamais 
les  armes  audit  pays  de  la  Marche. 
VoylatoutledifcoursdcriiiAoirefe- 
lon  la  vérité,  par  laquelle  vn  chacun 
peut  clairement  voir,  que  ce  grand 
Dieu  desexercitesafsifte  toufiourslcs 
llcris,&pourucu  qu’ils  ne  le  dclaiflenc 


tcurSjdc  les  ennemis  tant  roriboc  pui- 
ÏTans  foient  ils , c eft  celuy  qui  difsip  e 
les  pèrnitièufes  deliberatios  des  mef- 
chanSjdclcouure  leurs  fblleSenttepri- 
fesj&renuerfc  tous  leurs  delfeings; 
'Cbnfeirubns  rrous  donc  en  la  puifîan- 
ce  d’vn  fi  pui{ànt,ne  nous  efiongnons 
de  luy , de  peur  qü’il  ne  foitloing  de 
nous,  neledelâiflbns  point  de  peur 
qü’ii  ne  nous  abandonne,  &nel  a- 
bandonnbns  , de  peur  qu’il  ne  nous 
delaifle:  Ains  au  cb  u traire  rccog  n oif- 
fbnsfes  bicnfincTs  innumcrabîes  en- 
uers  nous5&  auc:  toute  humilité  ren- 
dbsluy  en  grâces, afin  q par  cemoyé 
ftbus  difipohons  toiifiours  de  plus  en 

ôïuSvàïbnamonr.a'fon  feru!cc,&  aies 
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cofnmendemcr|s,^auçcibn  afiiften- 
ce,nous  puifsi^  à iatnai|  cftre  vidorir 
eux  defes  enncmys,&ipuyr  en  fin,d V 
ne  paix  ôabîé  & tranquillité  perpé- 
tuelle. 


ALLUSION  SVR  LE  NOM 
delavilled'Aün. 

lei  vÏÏts  om  leurs  UursfaiSts  mmeraêles, 

' Rome  ainfi  tu  as^de  ta  forccytou nom: 

\4un  tu  as  aufsh  àe  vertus  tre^ouablesy 
£ t de  grand' vntoHyp^ins  ton  célébré  nom» 

roHs  habitant  d'Ay'l^Jone^d  vit  grand  courage, 
Conioinâis  efiroi^ementy  par  vn  mefme  lien, 

yous  aue\difsipé  la  fureur, &U  rage, 

Des  plus grand\ennemys, devons, & vo£îre bien» 

Vous  lesaueXvaîncHS  afsefte^i  de  la  ^ace, 

7)’  V HfeulVieu.'vous  aue^bieu  plus  vaillant  qidHeiiors, 

•T^  emerfé  Uurs  defeingt,  défcouuertleurfalkce. 

Vous  aue\brauement  jouftem  leurs  effort^» 

VoT^anceJîres  îamais  n'ontfenty  telle  guerre, 

Vû\ayculx  n'ont  iamais  acquis  vn  tel  renom, 

^ue  vous , qui  ayant  veu  vo\muradlès  par  terre , 

^^CTjion  a guerris , HluShé  voftre  nom» 

VeUre  nom, qui  vous  fert  de  tiltre  remarquable, 
vous  e liant  tous  vnys,  & renge\tous  en  V N, 

Tour  V N feul  'Pieu  :ce  îourvous  fera  honorable. 

Qui  vous  faiët  iuftement  porter  le  nom  d'AVN. 

TuiSie^vous  donc  toujours  accroître  voftre  gloire, 

Et  feruir  AVN  Pieu, réduits  tonfioursen  VN: 

Four  immortalKer  voftre  grande  m^r^oyre» 

F / ne  perdre  iamis , ce  braue  tiom  d AVJ^  o 


